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Forets Canada

Forets Canada est l'organisme en matiere de foresterie a l'interieur du
gouvernement federal. Chef de fIle sur Ie plan national, il assure la preparation, la
coordination et la mise en oeuvre des politiques et des programmes federaux dans Ie but
d'ameliorer leg avantages economiques, sociaux et environnementaux a long terme offerts
aux Canadiens par Ie secteur forestier.

Forets Canada est une organisation decentralisee: six regions, deux instituts de
recherche nationaux ainsi que sept sous-bureaux regionaux sont repartis dans tout Ie
Canada. L 'administration centrale est etablie dans la region de la Capitale nationale, a
Hull (Quebec).

Pour remplir son mandat, Forets Canada assume les taches suivante:

il administre les accords de developpement forestier conclus avec les
provinces
il entreprend et appuie Ie recherche, la mise au point et Ie transfert
technologique dans Ie domaine de la gestion et de l'utilisation des forets
il rassemble, analyse et diffuse de l'information sur les ressources forestieres
nationales et internationales et les domaines connexes
il fait des releves des maladies et des insectes ravageurs des forets
canadiennes
il fournit de l'information, des analyses et des conseils (quant aux politiques)
concernant l'economie, l'industrie, les marches et Ie commerce relies au
secteur forestier .

il favorise les occasions d'emploi et de formation universitaire et technique
dans Ie secteur forestier

il encourage les Canadiens a prendre conscience de tous les aspects du
secteur forestier.

Forets Canada entretient des rapports sur une base reguliere avec leg
gouvernements provinciaux et territoriaux, l'industrie, Ie monde du travail, leg universites,
leg environnementalistes et Ie public par l'entremise d'organismes comme Ie Conseil
canadien des ministres des forets, Ie Conseil consultatif du secteur forestier, Ie Conseil
consultatif de la recherche forestiere du Canada, Ie Comite de l'lnventaire des forets du
Canada, Ie Comite canadien de la gestion des incendies de foret, Ie Centre interservices
des feux de foret du Canada et des comites consultatifs regionaux. Forets Canada joue
egalement un role actif dans des organismes internationaux de foresterie comme l'Union
internationale des instituts de recherches forestieres et l'Organisation pour l'alimentation
et l'agriculture, de meme qu'au sell de delegations de nature technique ou commerciale.
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La mise en valeur des ressources
humaines: un engagement...
Pour demeurer competitive, I'industrie forestiere canadienne doit pouvoir
compter sur une main-d'reuvre qualifiee et fournir des possibilites d'emploi
a I'annee longue dans les services d'amenagement forestier.

Cette mise en valeur continue des ressources humaines dans Ie secteur de
l'amenagement forestier necessite un accroissement important de la qualite
de la main-d'reuvre pour assurer des possibilites d'emploi a long terme et
pour des periodes determinees ainsi que pour produire des travailleurs
possMant la competence exigee par leg nouveaux emplois. La mise en
valeur des ressources humaines repose essentiellement sur I 'obtention au
moment opportun de renseignements au sujet des besoins, des problemes
et de la composition de la main-d'reuvre forestiere. Actuellement, il faut
que Ie secteur ail recours a des methodes forestieres plus techniques. Les
personnes qui travaillent dans ce domaine devront donc se specialiser en
consequence.

Cette etude montre comment, entre autres, Forets Canada prend l'initiative
d'ameliorer i'information sur les ressources humaines en foresterie. Realisee
en collaboration par Forets Canada et Ie ministere ontarien des Ressources
naturelles, elle avail pour Ie but d'obtenir les renseignements necessaires
sur les ressources humaines aupres de la main-d'reuvre sylvicole de l'est
de l'Ontario. Bien que l'etude porte sur une partie seulement de la main-
d'reuvre forestiere, elle constitue un pas de plus dans la bonne direction.

Les donnees recueillies et les categories d'emploi analysees sont
particulieres h l'etude. Les travailleurs sylvicoles ont ete interroges, ce qui
a permis de mesurer leur qualite de vie, leur bien-etre economique et la
qualite de leur travail ainsi que de determiner l'ampleur de leurs problemes
professionnels. L 'analyse des categories d'emploi constitue Ie premier essai
systematique en vue de definir Ie vaste eventail des emplois sylvicoles dans
Ie secteur forestier.

Cette ttude et les autres qui seront entreprises sont indispensables a
l'tlaboration de politiques sur la main-d'reuvre efficaces et attentives aux
besoins exprimts. En outre, Forets Canada, tout comme d'autres minis teres
fMtraux et gouvemements provinciaux, a pris l'engagement de foumir une
base de donntes inttgrte et de mettre en valeur les ressources humaines
en foresterie.

J'espere que ces renseignements vous seront utiles, et je vous encourage
h communiquer avec la Direction g~n~rale du d~veloppement forestier de
Forets Canada pour en savoir d'avantage.

Le minisb"e des Fore-ts,
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Au Canada, on a peu d'information sur la main-d'reuvre de l'industrie des
services d'amenagement forestier, outre les donnees recueillies en 1987 dans Ie
cadre de deux etudes realisees en Colombie-Britannique. Ce rapport enrichit
l'information existante des donnees recueillies dans l'est de l'Ontario a
l'occasion d'une enquete realisee de concert, en 1989, par la Direction du
developpement du marche du travail forestier (Forets Canada) et par Ie
ministere des Richesses naturelles de l'Ontario. Cette information est un
instrument de travail qui peut servira mettre sur pied des programmes
d'amenagement forestier, a constituer une main-d'reuvre forestiere, a evaluer
des programmes de creation/amelioration de l'emploi et a planifier en fonction
de possibilites d'emploi a plus long terme.

Les sylviculteurs ont ete l'objet d'une enquete dans quatre secteurs
d'emploi : renouvellement forestier, preparation du terrain, soins culturaux des
peuplements et pepiniere. On a constate que la main-d'reuvre de l'Est ontarien
se composait surtout de jeunes hommes celibataires ayant peu d'enfants a
charge, saul les travailleurs de pepiniere qui etaient plus souvent des femmes
d'Age moyen ayant un a trois enfants a charge. Comme groupe, ces travailleurs
etaient assez instruits : dans la plupart des groupes, plus de la moitie avait
termine un COUTS secondaire; de 10 a 25 % avaient une scolarite en foresterie; de
32 a 67 % avaient une formation en sylviculture et de 22 a 52 % avaient quatre
saisons ou plus d'experience dans l'execution du travail en 1989.

En general, Ie marche de l'emploi n'etait ouvert aces travailleurs que
de 4 a 12 semaines par annee, 40 heures ou plus par semaine. Seuls les
travailleurs charges du traitement des peuplements pouvaient en general
travailler plus de 12 semaines, suivant les chutes de neige, et gagner un meilleur
salaire par annee dans la sylviculture. En outre, certains travailleurs
sylvicoles etaient polyvalents et capables de continuer a travailler pendant la
majeure partie de l'annee en passant d'un groupe d'emploi sylvicole a un autre.

Bien qu'il yait plusieurs approches pour developper des ressources
humaines en foresterie, ce rapport met en vedette Ie developpement possible
d'un programme de certification de travailleurs en sylviculture. Un programme
d'accreditation des sylviculteurs pourrait etre mis sur pied. Ce programme
definirait les qualifications et les connaissances en sante et en securite que les
travailleurs doivent posseder. L'accreditation pourrait se fonder sur une
combinaison quelconque de scolarite en foresterie, de formation en sylviculture
et d'experience. Cette accreditation aurait pour effet d'assurer la disponibilite
de sylviculteurs qualifies, d'ameliorer les revenus et la productivite de la
main-d'reuvre, d'augmenter la securite, de reduire les couts d'amenagement
forestier et d'abaisser Ie roulement des emDloves.
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politique gouvemementale des compressions
budgetaires et les contraintes reliees aux depenses de
l'industrie, d'une part, et la demande croissante de la
population pour un amenagement des ressources
forestieres canadiennes, d'autre part.
Specifiquement, les experts-forestiers doivent traiter
Ie nombre d'hectares maximal au colit minimal.

La main-d'reuvre represente Ie colit Ie plus eleve
de la plupart des activites d'amenagement forestier.
11 est donc clair qu'augmenter la qualite de la main-
d'reuvre est une fa~on d'abaisser Ie colit des operations
sylvicoles et de faire en sorte que ces operations
couvrent la plus grande superficie possible. Par
exemple, des planteurs d'arbres experimentes peuvent
reduire la mortalite des semis grAce a des techniques
de plantation appropriees. Reduire la mortalite
aurait pour effet de reduire les stocks de regamissage
necessaires de meme que Ie travail pour remplacer les
semis morts.

Determiner la qualite du travail accompli par la
main-d'reuvre forestiere permettrait une evaluation
de la formation et de l'experience des travail leurs et
permettrait la mise au point de programmes con~s

pour repondre aux besoins deceles. L'information a
cette fin n'existe pas.

One information socio-economique detaillee et
complete est necessaire pour comprendre lesquestions
qui se rapportent a la main-d'reuvre canadienne
d'amenagement forestier et pour trailer ces questions
en toute connaissance de cause. En outre, pour
determiner les besoins d'une main-d'reuvre donnee, il
faut elaborer un systeme de classification des
professions pour les travailleurs des services
d'amenagement forestier (graphique 1). L'etude d'un
segment de ce systeme de classification des
professions, c'est-a-dire des travailleurs sylvicoles, a
permis de recueillir des donnees socio-economiques sur
ce groupe de travailleurs.

Cette enquete a ete realisee dans la region
administrative de l'Est, ministere des Richesses
naturelles de l'Ontario, au cours de la saison
d'amenagement forestier 1989. Elle est axee sur
quatre groupes de sylviculteurs, selon Ie classement
suivant: renouvellement forestier, preparation du
terrain, soins culturaux des peuplements et pepinieres.

Main-d' oeuvre des services
d' amenagement forestier

I Main-d'~vre des services d'8Denaganent flXe&ti~.J
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Un personnel sur place (un superviseur du
ministere des Richesses naturelles de l'Ontario et cinq
intervieweurs) a recueilli l'infonnation. Le
superviseur du MRNO a organise les groupes de
travail, remis les questionnaires, examine les
questionnaires remplis et servi d'agent de liaison
avec Forets Canada. Les cinq intervieweurs devaient
ramasser les questionnaires remplis, repondre aux
questions sur l'enquete et mettre l'accent sur de bonnes
relations publiques avec les equipes de travail.

Le superviseur sur place etait un expert-forestier
d'experience qui connaissait bien les methodes
d'amenagement forestier dans l'est de l'Ontario. Les
cinq intervieweurs etaient eux aussi des experts-
forestiers d'experience originaires de la region,
choisis pour leurs bonnes connaissances des questions
sylvicoles et qui, donc, pouvaient se faire respecter
des equipes sur Ie terrain.

Region visee par l' enquete
La region administrative de l'Est ontarien

(MNRO) comprend les districts d'amenagement
forestier de Brockville, Cornwall, Carleton Place et
Tweed/Napanee (voir la carte). La region compte
2 550 000 hectares dont 891 000 hectares sont couverts
de forets productives.

Les pepinieristes interroges ont ete ceux de la
pepiniere de Kemptville, situee a 40 kIn au sud
d'Ottawa, l'un des plus grands complexes possede et
exploite par Ie ministere des Richesses naturelles de
l'Ontario dont les produits primaires sont les semis a
racines nues de pin blanc et de pin rouge. La capacite
de production approximative de la pepiniere est de
12 millions de semis a racines nues par annee. Elle
produit egalement des semis en contenants, soil
environ 200 000 semis de cette categorie par annee.

Population visee par l' enquete
La superficie relativement reduite du territoire

vise par l'enquete a permis une couverture de 100 % de
la main-d'CEuvre sylvicole de la region. Les tableaux
1 a 4 montrent Ie type d'equipes de travail, la base de
terres forestieres et Ie programme d'amenagement
forestier pour chacune des quatre categories d'emploi
et pour les districts d'amenagement forestier.





t
',c
~

.oS

'S
~

, Q)~=
~ ~
-§
~~

1>',=

J
i
E-o

~
',a

!
oS

1
&

I
:aI

11
;;;:;;;;;!;

i~F'~;;:;;;::;a

"'1"""1,, .c

~""~ ~

t.
-8

!:-8f-. I"""

j := ~

.s

-8

i[[-l~-[ i

!ErCL

O!~~_IN

o,o~o\-

='~~~~\Q

o,o~o~~

o,o~-~o

O'~~O~N

O~O~OIN

'S 0 B

j i.! ; ] £ i
~iJ~~i1~ ~ .~

:0 UE--

_IOIO~.

al\O1~1C¥)

_~_I_IO

=~~~~IO\

,~
t
e.
.g

, §
N '.=

~ ;
~-ff;~~

~
14)'.c

~..
~
4)
f'"-

...
0',=
2

oS

i
~
!
1.
~

~
~
It

to";
-8 S

~-8
~

...~ 4) 3

1a~~=~]~£ 00"'= ~ := ~ Q.~ J ~ B ~ ~ =i

e..9,8~~~.-~ ...1-= = ~
UE-o

5
~
~
-< .

c
-= "C

e ~
~ .,
~ -<

~8S ":3
-~
"0 "'
~ ~
~ 8
~u
...:
-<-<-.~u



~~
»:. ..

~~~ g ~ 1:". S

g ~
;... ~
s;. CD

0 ~
~. a
"?:;...

OQ

g
~
~

~ II~~ C7' ,<"';
d 1,,1

l~; ,8",,1, (D 1'.'.,1

I

o-i

~CD

0"'
~CO.

i

~~
~~s' -
rDi~
a ~

OI~IO'O

-Io'o~o

O~O~OI

OIOIOIt,.)

NINI-'N

ojt...)~olt.)

_Ioloj~

N'N!-~W

-!wl-IN

~

0101010

tU'.b.'-\~

I

o~~

-
z
~a'
~

Q.
.-

oo(r I, ~ ~ i
a

if~I 

'"'"'::::c

t{
~t[';~I

";;;;1;~

""I""

I
'I
I)
I

f~
i,1
I
0-
iQ".
~

'"'i

~

ic".
r

~~a' f

t~~
~
2~-
~
9
~



10

Donnees sociales
Des questions sur Ie logement, par exemple,
foumissaient l'information necessaire a l'evaluation
de la qualite de vie des sylviculteurs.

Moment choisi pour l' enquete
L'enquete sur la main-d'reuvre a coIncide avec

1'execution d'activites d'amenagement forestier dans
1'Est ontarien (graphique 3), execution commandee
par la biologie et les conditions climatiques. Le
meilleur moment pour interroger les travailleurs etait
Ie matin, lorsque les equipes venaient d'arriver au
travail, ou aux pauses-sante. Interroger les
travailleurs a ce moment ne nuisait pas a 1'horaire de
travail, alors qu'en fin de joumee, les travailleurs
etaient plus interesses a rentrer chez eux qu'a remplir
un questionnaire.

Donnees economiques
Le revenu, les competences monnayables et les

antecedents professionnels permettaient une
evaluation du bien-etre economique des sylviculteurs.

Donnees professionnelles
Les donnees sur les aspirations des travailleurs, Ie

degre de securite d'emploi et la satisfaction au
travail permettaient d'evaluer les problemes
subjectifs auxquels il fallait peut-etre accorder une
certaine attention.

Taux de reponse
Les intervieweurs ont signale une excellente

collaboration des travailleurs. Ceux-ci ont repondu
volontiers au questionnaire, se disant heureux de
cons tater que l'on s'interessait a leur bien-etre. La
plupart d'entre eux ont repondu au questionnaire en
langue anglaise; certains ont repondu en fran~ais,
cependant. 11 n'y a pas vraiment eu de probleme de
comprehension. Le taux de reponse a ete calcule en
divisant Ie nombre de personnes interrogees par Ie
nombre de personnes des equipes sur Ie terrain. Le
tableau 5 illustre les taux moyens de reponse par
groupe d'emploi.

Questionnaire a l'intention des
sylviculteurs

Le questionnaire se composait de 36 questions a
choix multiples, reparties en quatre categories: les
questions personnelles, les questions sociales, les
questions economiques et les questions
professionnelles. Une autre question concemait les
preoccupations du travailleur. Le questionnaire
pouvait etre rempli en moins de 10 minutes. Les
quatre categories etaient les suivantes.

Donnees personnelles
Les donnees de base (sexe, age, etat matrimonial)

permettaient une evaluation des ressources humaines
engagees dans les activites sylvicoles.

Moment choisi pour leg activites
d'amenagement forestier dans l'est de l'Ontario

~-~
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d'apres leurs capacites d'emploi futures dans les
conditions actuelles.

Formation sylvicole -Pour evaluer les besoins de
formation/instruction sylvicole, on a demande aux
travailleurs s'ils desiraient un complement de
formation ou d'instruction. On n'indiquait pas qui
allait financer celie formation/instruction.

Preoccupations des travailleurs -On a interroge
les sylviculteurs sur leurs preoccupations concernant
l'emploi dans une categorie d'emploi sylvicole
donnee. Les reponses possibles variaient pour couvrir
une garnme de facteurs conditionnant leur attitude, de
l'eloignement jusqu'aux conditions de travail. Par
l'evaluation des domaines pouvant necessiter une
certaine attention, on peut augmenter l'attrait exerce
par l'industrie sylvicole ou prevenir les problemes
majeurs de main-d'reuvre.

humaines. Elles detenninent Ie potentiel
monnayable, la mobilite et la productivite des
travailleurs. L'instruction augmente la valeur des
travailleurs sur Ie plan des services qui peuvent etre
offerts a l'employeur et sur Ie plan des possibilites
d'emploi des travailleurs; en outre, elle influe sur leur
production.

L'instruction peut etre generale ou specialisee.
Une instruction generale n'est pas necessairement axee
sur un travail en particulier, alors qu'une instruction
specialisee assure l'acquisition de competences qui,
elles, sont axees sur un travail determine. L 'enquete
s'est employee a evaluer la qualite du travail d'apres
l'instruction reguliere (generale) et l'instruction en
foresterie (specialisee).

La formation qui s'ajoute ou qui remplace
l'instruction reguliere constitue un autre afoul majeur
des ressources humaines. Comme l'instruction, la
formation peut etre generale ou specialisee. La
fonnation generale peut servir n'importe oil, pas
seulement dans l'entreprise qui la dispense. Une
formation specialisee, cependant, n'est utile que dans
l'entreprise qui la dispense. La distinction entre la
formation generale et la formation specialisee peut
parfois etre difficile a etablir. La formation peut
renfermer des elements appartenant aux deux types de
formation (generale et specialisee). En outre, la
formation jugee specialisee peut, dans les faits, etre
transposable a une autre entreprise et etre mise a
contribution dans Ie processus de production de
celle-ci.

L'experience, soil Ie bagage des aptitudes
pratiques decoulant d'activites professionnelles, est
Ie troisieme afoul, souvent neglige, des ressources
humaines. L'examen de l'experience des travailleurs
renseigne sur les nouveaux employes d'une categorie
d'emploi, sur Ie roulement des travailleurs et sur Ie
faux de conservation des employes.

Aspirations des travailleurs
L 'enquete s'est penchee sur les aspirations des

travailleurs dans les trois domaines suivants : les
perspectives d'emploi, la fonnation sylvicole et les
preoccupations des travailleurs.

Perspectives d'emploi -On a demande aux
travailleurs s'ils avaient les competences et
l'experience qu'il fallait pour s'assurer un emploi
futur en sylviculture. On a pose deux hypotheses:
premierement, qu'il y aurait des possibilites d'emploi
futur en sylviculture (une demande de main-d'<Euvre)
et, deuxiemement, que la technologie sylvicole ne
progresserait pas. Les travailleurs devaient indiquer
leurs aptitudes a se trouver un emploi futur et
determiner leur valeur comme ressources humaines
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La plupart des travailleurs (80 %) sont
celibataires (n'ont jamais ete maries), alors que 16 %
sont maries. La majorite des travailleurs maries
appartient au groupe d'age des 25 a 34 ans. Les
travailleurs celibataires ant pour la plupart entre 15
et 24 ans.

Panni ceux qui ont dit posseder une scolarite en
foresterie, 47 % ont indique une instruction de type
general en foresterie, c'est-a-dire un cours
universitaire dans ce domaine, et 25 % ont indique une
formation en techniques forestieres, donc de niveau
preuniversitaire. L'autre categorie d'emploi
forestier, celIe de la planification de l'amenagement
des ressources forestieres et des activites recreatives
en foret, represente 25 % de celie main-d'reuvre, ce qui
n'est pas negligeable. Seulement 3 % ont indique une
scolarite specialisee en genie fore stier.

Formation en renouvellement forestier
On a demande aux travailleurs en renouvellement

forestier s'ils avaient r~ une formation quelconque
en sylviculture apres avoir quitte l'ecole. Seulement
36 % d'entre eux, soil 114 travailleurs, ont repondu
dans l'affirmativei les travailleurs mettent l'accent
sur la formation en sylviculture plutOt que sur la
scolarite en foresterie, comrne principale preparation
au travail. Cependant, seulement 21 % de l'ensemble
des travailleurs en renouvellement forestier
interroges dans l'est de l'Ontario avaient rec;u une
formation en plantation (fig. 4).

Proportion des travailleurs en
renouvellement forestier avec formation

en plantation d'arbres

319 travailleurs

on 100 % dans la cat~gorie

de renouvellement forestier

Personnes a charge
81 % de l'ensernble des travailleurs en

renouvellernent forestier n'ont pas d'enfant a charge.
Les travailleurs sans enfant ont pour la plupart entre
15 et 24 ans. En outre, les travailleurs avec enfants a
charge ont dans l'ensernble entre 25 et 34 ans. 93 % des
travailleurs avec enfants subviennent aux besoins d'un
a trois enfants et 7 % sont soutien de quatre enfants ou
plus.

Environ 12 % de l'ensernble des travailleurs du
renouvellernent forestier sont des parents maries et 7
% sont des parents relibataires. 29 % des parents
relibataires sont des femmes et 71 % sont des hommes,
ce qui reflete une predominance masculine dans ce
groupe d'ernploi.

Scolarite generale et specialisee
55 % des travailleurs du renouvellernent forestier

ont terrnine au rnoins leur cours secondaire et 38 % ont
terrnine uncours postsecondaire quelconque. On note
une petite difference entre les sexes, dans la scolarite
generale : 54 % des travailleurs masculins ont terrnine
au rnoins leur cours secondaire, cornparativernent a
60 % des travailleurs ferninins.

Lorsqu'on leur a demande si leur scolarite
generale cornportait des cours en foresterie, seulernent
10 % ont indique qu'ils avaient une scolarite en
foresterie (fig. 3).

114 ou 38 % de travailleurs

ayant IDle formation

en sylvicultureTravailleurs en renouvellement forestier

100 '10

Seulement 21 % avaient one formation.

Figure 4
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Compte tenu de contrats exigeant un controle de la
qualite plus rigoureux sur les lieux de plantation, il y
a necessite aigue de disposer d'une main-d'reuvre au
travail de haute qualite pour reduire la mortalite des
semis et les couts d'amenagement forestier. La
formation rec;ue variait : d'intensive, a de longue
duree. La formation pouvait comprendre un
entrainement aux rudiments de la plantation, a la
manipulation des semis, a la securite au travail, aux

Figure 3
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Proportion de travailleurs en renouvellement forestier avec ou sans experience
dans d'autres domaines de la sylviculture
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cours primaire et secondaire sont les niveaux de
scolarite choisis, car les personnes ayant termine leur
corns primaire ont de fortes chances de faire leur cours
secondaire et celles qui ont termine leur cours
secondaire (moins un facteur determine, pour tenir
compte des decrocheurs2 ) ont de fortes chances de
suivre d'autres types de formation postsecondaire. On
presume que les personnes qui ont tennine un cours
collegial, universitaire ou universitaire superieur
s'integrent a la population active a la fin de leurs
etudes, c'est pourquoi on ne les considere pas comrne
des etudiants.

Ainsi, on a suppose que 21 travailleurs etaient des
etudiants. On les a donc retires du groupe des
87 travailleurs. Les 66 travailleurs non etudiants du
renouvellement forestier qui restaient representent 21
% de la categorie d'emploi de ce secteur; ils tirent tout
ou partie de leurs revenus de la sylviculture et se
situent sous Ie seuil de la pauvrete. Comme certains
de ces travailleurs sont peut~tre maries, leurs
revenus, combines a ceux de leur conjoint, peuvent
s'elever au-dessus du seuil de la pauvrete defini pourune farnille de deux personnes. .

Types et intervalle de remuneration
La remuneration au rendement est la methode de

remuneration la plus frequente pour les projets de
renouvellement forestier dans l'est de I'Ontario; 72 %
de I'ensemble des travailleurs sont remuneres sur celie
base.

Les travailleurs sont remuneres d'apres Ie nombre
de semis qu'ils plantent. L'assurance que les semis
seront plantes et que la productivite de la main-
d'ceuvre se maintiendra a un niveau acceptable est Ie
fondement de la methode de remuneration au
rendement. La productivite est particulierement
importante, vu la courte periode doni on dispose pour
executer les operations du renouvellement forestier. II
est vital d'entreprendre et de terminer les travaux de
renouvellement forestier a l'interieur des contraintes
tempore lIes definies par la biologie et les conditions
climatiques. Les chefs d'equipes, les superviseurs et
les employes permanents qui dirigent les equipes de
plantation sur les lieux (28 %) sont surtout remuneres
sur une base horaire ou salanale.

L'intervalle de remuneration des travailleurs
varie : 42 % sont payes a la fin du travail et 56 %, une
fois par semaine ou a toutes les deux semaines.
Seulement 2 % de la main-d'ceuvre sont payes une fois

2r.e pourcentage d~ etudiants du secondaire qui s'engageront dans
d~ etudes postserondaires ~t fonde sur l~ donneel de 1987
communiquees par Ie ministere de l'Education de l'Ontario. On a
utilise un taux de decrocheurs de 38 p. 100 et considere la 12e annee
comme l'annee de graduation.

aux travailleurs dont les revenus se situent au-dessous
du seuil de la pauvrete, ce sont les revenus sous ce
seuil, gagnes integralement ou partiellement en
sylviculture, qui nous interessent au premier chef.

Par consequent, si l'on divise en deux groupes les
travailleurs du renouvellement forestier (65 %) aux
revenus inferieurs au seuil de la pauvrete, on constate
que 59 % ou 123 travailleurs ont indique des revenus
inferieurs au seuil de la pauvrete ne provenant pas de
la sylviculture en 1988; on note egalement que l'autre
groupe, qui represente 31 % ou 87 travailleurs, a dit
vivre sous Ie seuil de la pauvrete avec des revenus
tires en tout ou en partie d'un emploi en sylviculture.

Le nombre des travailleurs du renouvellement
forestier qui gagnent tout ou partie de leurs revenus en
sylviculture et qui semblent se situer sous Ie seuil de la
pauvrete est peut~tre plus eleve qu'ille devrait du
fait que bon nombre d'entreeux sont des etudiants, ce
qui fausse peut-etre les resultats. Compte tenu que les
revenus des etudiants se situent la plupart du temps
au-dessous du seuil de la pauvrete, au Canada, les
travailleurs etudiants du renouvellement forestier
devraient ~tre isoles et retires du bassin des
travailleurs en renouvellement forestier.

Dans Ie secteur du renouvellement forestier, on
peut pretendre qu'il n'ya pas de difference entre un
travailleur etudiant et un travailleur non etudiant
parce que res deux types d'employes sont
generalement embauches pour la m~me periode. En
outre, rien ne prouve que les revenus gagnes par un
etudiant dans ce secteur different de ceux d 'un non-
etudiant.

L 'une des raisons pour isoler les travailleurs
etudiants de la main-d'reuvre reguliere, lorsque l'on
examine les niveaux de revenus, c'est que les etudiants
ont tendance a retoumer a l'ecole et, donc, a quitter la
population active, alors que les non-etudiants
cherchent d'autres types d'emploi. Ce sont ces
travailleurs, ceux qui restent dans la main-d'reuvre
reguliere et qui gagnent un revenu brut inferieur au
seuil de la pauvrete qui nous preoccupent, en realite.
II est donc important d'isoler les travailleurs
etudiants du renouvellement forestier gagnant tout ou
partie de leurs revenus en sylviculture et de recalculer
Ie nombre des travailleurs qui se situeraient au-
dessous du seuil de la pauvrete.

Cependant, l'enqu~te sur la main-d'reuvre n'a pas
permis de recueillir d'information sur la qualite
d'etudiants ou de non-etudiants des travailleurs du
renouvellement forestier. La categorie d'age des 15 a
24 ans et les niveaux de scolarite (cours primaire et
secondaire) ont servi a evaluer Ie nombre des
travailleurs etudiants de ce secteur. On s'est servi du
groupe d'age des 15 a 24 ans, car c'est l'age Ie plus
probable des personnes qui frequentent l'ecole. Les
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Besoins de perfectionnement exprimes
Les donnees sur les travailleurs du renouvellement

forestier desireux de suivre d'autres cours ou une
formation supplementaire en sylviculture revelaient
que 68 % etaient disposes a acquerir des competences
dans taus les domaines de la sylviculture (fig. 9).
Seulement 20 % ont demande une formation plus
poussee en renouvellement forestier.

Demande pour des etudes ou une
formation en sylviculture

-Renouvellement fore stier -

Ces,reponses ont foumi une indication generale de la
motivation des travail leurs et des problemes
susceptibles de necessiter une certaine attention. Le
milieu de travail arrivait au premier rang des
preoccupations des travailleurs en renouvellement
forestier. Environ 40 % se sont plaints de travailler
sous la pluie, par des temperatures extremes et
d'avoir a lutler contre les piqures d'insectes. Les
exigences sur Ie plan physique, Ie caractere saisonnier
et la monotonie du travail expliquaient egalement
l'attitude negative observee a regard de la
plantation d'arbres.

Les travailleurs n'ont pas dit que la remuneration
emit un probleme majeur, non plus que les heures de
travail. L'eloignement n'avait pas une place
importante, car bien des lieux de travail etaient
situes a proximite de petites agglomerations.

Figure 9

Preoccupations des «availleurs
En repondant a des questions developpement, les

personnes interrogees ont aborde une gamIne de sujets
allant des conditions de «avail a la remuneration
(fig. 10).

Preoccupations des travailleurs en
renouvellement fore stier

FigUIC 10
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58 % d'entre eux etaient ages de 15 a 34 ans et 42 %
avaient plus de 35 ans (fig. 12). Soixante-deux pour
cent de res ouvriers etaient maries et 38 % etaient
celibataires. L'age de ces celibataires variaient
principalement entre 15 et 24 ans. Les travailleurs
maries se retrouvaient dans tous les groupes d'age,
sauf celui des 15-24.

100%

Les ouvriers travaillant a la preparation du
terrain sont des personnes agees de 15 ans et plus qui
travaillent pour Ie secteur public ou prive et touchent
un salaire ou des profits pour l'execution des travaux
de preparation du terrain. La preparation du terrain
consiste a preparer Ie sol en vue de l'etablissement
d'une nouvelle for~t en eliminant les debris ligneux et
la vegetation indesirable. Les donnees se rapportent
exclusivement a la preparation mecanique du terrain.

Pendant la saison de 1989, environ 21 travailleurs
ont prepare des terrains dans l'est de l'Ontario. Les
entrepreneurs prives ont embauche pres de 58 % de ces
travailleurs et les entrepreneurs de l'F:tat, comme Ie
ministere des Richesses naturelles de l'Ontario, 42 %.

L'analyse qui suit donne des details sur Ie profil
socio-economique des 21 travailleurs specialises en
preparation du terrain qui ont ete interroges lors de
l'enqu~te. L'analyse considere que ces travailleurs
forment un groupe homogene et ne fait pas de
distinction entre les equipes du secteur prive ou public,
les terres privees ou de la Couronne ou les programmes
d'amenagement forestier.
I"

Age, sexe et etat matrimonial
En 1989, les ouvriers travaillant a la preparation

du terrain etaient tous des hommes (fig. 11).
0%

Travailleurs en preparation du terrain
Sexes

100%

Personnes a charge
71 % des ouvriers travaillant a la preparation du

terrain indiquaient n'avoir aucun enfant a charge.
83 % des travailleurs avec enfants avaient de un a
trois enfants et seulement 17 % en avaient quatre ou
plus. Ceux sans enfant avaient principalement de 15 a
24 ans et ceux avec enfants a charge avaient
generalement de 25 a 34 ans. Tous les ouvriers avec
enfants travaillant a la preparation du terrain
etaient maries.

0%

Scolarite generale et specialisee
43 % des travail leurs avaient au rnoins termine

leur cours secondaire et 19 % d'entre eux avaient r~
une forme quelconque d'enseignernent postsecondaire.
Celie categorie d'ernploi regroupait un pourcentage
eleve de travailleurs n'ayant fait que des etudes
prirnaires (38 %), ceux-ci etant concentres dans Ie
groupe d'age de 45 ans et plus.

masculin

Figure 11



26

Seulement 19 % d'entre eux ant indique avoir
suivi certains cours en foresterie (fig. 13), dans taus les
cas, en techniques forestieres.

Travailleurs en preparation du terrain

100%

La majorite des ouvriers qui ont r~ une formation
en preparation du terrain l'ont acquise de l'Etat
(76 %). Ce chiffre reflete la proportion plus elevee
d'operations de preparation du terrain qui incombent
au secteur public. Parmi les autres endroits 011 la
formation a ete acquise, mentionnons l'entreprise
privee (8 %), la famille (8 %) et ailleurs (8 %).

Experience en preparation du terrain
L'enqu~te a revele que tOllS les travailleurs

avaient accumule au moins une saison d'experience en
matiere de preparation de terrains destines a ~tre
reboises. Celie penurie de nouveaux travailleurs
pourrait constituer une anomalie; on peut toutefois
donner certaines explications. Bon nombre d'entre eux
sont des travailleurs autonomes et foumissent
generalement les lourds engins necessaires.
Par exemple Ie tracteur et la debroussailleuse doni les
couts d'achat et d'entretien sont eleves. De plus,
l'experience necessaire a la conduite de ces engins sur
des terrains differents et les connaissances requises sur
les techniques de preparation du terrain peuvent
decourager d'eventuels travailleurs. Bon nombre des
ouvriers travaillant a la preparation du terrain, soil
52 %, comptaient quatre saisons d'experience ou plus
dans ce domaine (fig. 15), ce qui montre un faible taux
de roulement de la main-d'reuvre et l'aptitude a
conserver un effectif experimente en preparation du
terrain.

0 ifo
~L sec.

Figure 13

Formation en preparation du terrain
Nous avons demande aux ouvriers travaillant a

la preparation du terrain slils avaient r~ une
formation quelconque en sylviculture apres avoir
quitte l'ecole; 62 % d'entre eux, soit 13 ouvriers, ont
repondu par l'affirmative. Ce pourcentage implique
que les ouvriers ont davantage favorise la formation
en sylviculture que les cours de foresterie. Cependant,
seulement 48 % de tous les ouvriers travaillant a la
preparation du terrain qui ont ete interroges dans l'est
de l'Ontario indiquaient avoir ret;u une formation en
matiere de preparation du terrain (fig. 14). Parmi les
autres domaines de formation, mentionnons Ie
renouvellement forestier et les soins culturaux des
peuplements.

Experience en preparation du terrain

Proportion des travailleurs en preparation
du terrain avec fonnatlon

21 travailleurs en preparation

do lelTain ou 100 % dans la

categorie de preparation du terrain

/ ~

Figure 15Saisons
13 ou 62 % des travailleurs

ayant une fonnation

en sylviculture

Seulement 48 % avaient une formation.
Figure 14
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Evaluation des ressources humaines
Le tableau 9 compare les trois types d'atout des

ouvriers. Seulement 14 % de tous les ouvriers
travaillant a la preparation du terrain ont suivi des
cours en foresterie, ont ret;u une formation en
sylviculture et ont de l'experience. Tous les autres
(86 %) indiquent avoir un bagage vane de cours en
foresterie, de formation en preparation du terrain et
d'experience.

Evaluation g6n6raIe du capital humain
-Travailleurs en pr6paration du terrain -

C<mditioos I Travailleurs I Pourcenta~

~i~~~~!!~ill~!;~aucune 

scolarite en foresterieaucune 
formation en sylvicultureavec 

ex06rience en oreo. terrain 7 33

aucune 

scolarite en foresterieavec 
formation en sylviculture

avec experience en prep. terrain 10 33
avec scolarite en foresterie
aucune formation en sylviculture
aucune exoerience en PreP. terrain 0 0

avec scolarite en foresterie
avec formation en sylviculture
aucune exoerience en prep. terrain 0 0
aucune scolarite en foresterie
aucune formation en sylviculture
avec experience en oreo. terrain 51
aucune scolarite en foresterie
avec formation en sylviculture
aucune experience en prep.te~in 0 0

",c",,,: '", ,

21 100Total
Tableau 9
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Migration de la main-d'reuvre sylvicole
L'enquete a revele que la categorie dite de

preparation du terrain n'a eu aucune recrue tout a fait
nouvelle en 1989 (fig. 18), pas plus que de nouveaux
travailleurs d'autres domaines sylvicoles. Une recrue
relativement nouvelle n'a pas travaille dans ce
domaine en 1988 mais y est retournee en 1989. Vingt
travailleurs etaient des veterans de la preparation
du terrain. lis avaient travaille dans ce domaine
pendant la saison de 1988 et y etaient retournes en
1989.

Aspirations des travailleurs
Dans l'ensemble, 86 % des ouvriers travaillant a

la preparation du terrain entrevoyaient avec
confiance leurs perspectives futures d'emploi en
sylviculture, en raison de leurs competences et de leur
experience actuelles. Seulement 14 % d'entre eux
n'etaient pas certains de leurs perspectives d'emploi.

Besoins de perfectionnement exprimes
Les reponses etaient partagees, 57 % des

travaiIIeurs souhaitant suivre d'autres cours ou
recevoir une formation complementaire et 43 % ne
manifestant aucun desir a cet egard. Parmi ceux
souhaitant suivre d'autres COUTS ou se perfectionner,
50 % ont indique vouloir se perfectionner en
preparation du terrain, l'autre 50 % souhaitant
obtenir une formation dans d'autres domaines comme
Ie renouvellement forestier et I'entretien des
peuplements (fig. 19).

Demande pour des etudes ou une
formation en sylviculture
-Preparation du terrain -

Nombre d'heures, de jours et de semaines de travail
La duree d'une joumee de travail peut etre

principalement repartie en deux groupes. 48 % des
ouvriers travaillent huit heures par jour et 33 %
indiquent travailler plus de huit heures par jour, soil
entre 10 et 11 heures. Les autres ouvriers travaillant
a la preparation du terrain travaillaient moins de
huit heures par jour.

Le nombre d'heures de travail par semaine tend
vers 40 heures ou plus (86 %). La duree de la semaine
de travail n'est pas preetablie. Certains travaillent
5 jours par semaine tandis que d'autres font des
semaines de six jours. De plus, il arrive ires
frequemment qu'ils travaillent pendant les fins de
semaine. Le nombre maximal de semaines de travail
consacrees a la preparation du terrain est regi par les
conditions biologiques et climatiques. De nombreux
facteurs influent sur la duree veritable des operations
de preparation du terrain: la disponibilite des
engins, l'ampleur et Ie nombre d'interventions,
l'adjudication de contrats, les conditions
meteorologiques et stationnelles et des facteurs
humains.

Dans l'est de l'Ontario, la periode propice a la
preparation du terrain dure environ 24 semaines, de
la mi-avril a la mi-octobre. Elle peut se prolonger au-
dela de la mi-octobre, selon Ie degre d'enneigement.
La duree d'un emploi a la preparation du terrain
varie considerablement. 4 % des ouvriers ont indique
avoir travaille moins de quatre semaines, 38 % de
quatre a huit semaines et 58 % pendant huit semaines
et plus. Les explications a ces fluctuations sont
nombreuses. Ainsi, les operations de preparation de
petits terrains exigent moins d'heures-personnes que
les operations de grande envergure. Quellle qu'en soil
la cause, un emploi en preparation du terrain reste
ires saisonnier. % de travailleun

60

Migration de travailleurs
Preparation du telTain 50

40

30Veterans
20 ~avai!leurs

(95 'fo)
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20
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Figure 19

Nornbre absolu ~ nouveaux arrivants
0 lravailleur (0 %)
Nornbre relatif de nouveaux arrivants
1 travailleurs (5 %)
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Figure 18
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Seulement 25 % des ouvriers ant indique avoir
suivi certains cours en foresterie (fig. 23).

Travailleu~ en soins culturaux des peuplements

100 Ifo

La formation comprenait notamment des cours sur
la securite, l'utilisation et l'entretien du materiel, les
equipements de protection et les methodes de soins
culturaux des peuplements. Parmi les autres domaines
de formation, mentionnons Ie renouvellement forestier
et la preparation du terrain.

La plupart des ouvriers qui ont re<;u une formation
en soin culturaux des peuplements l'avaient obtenue
aupres de la province (66 %); elle etait generalement
fournie sur demande par des agents de formation
accredites. Ce pourcentage reflete la proportion
importante de programmes de formation en soin
culturaux des peuplements offerts par l'Etat. Parmi
les autres endroits 011 une formation a ete acquise,
mentionnons l'entreprise privee (29 %) et la famille
(5 %). En regIe generale, la formation est offerte dans
Ie cadre de programmes reguliers d'enseignement.

0%
61. ~. coli. univ.

Figure 23

Parmi ceux-ci, 50 % ont indique avoir suivi des
cours generaux en foresterie, 38 % en technique
forestiere, 10 % en genie fore stier, 12 % ayant declare
avoir suivi d'autres cours specialises comme sur
l'amenagement des erablieres ou la culture des arbres
de Noel.

Formation en entretien des peuplements
Nous avons demande aux ouvriers travaillant aux

soins culturaux des peuplements s'ils avaient r~ une
formation quelconque en sylviculture apres avoir
quitte l'ecole; 67 % d'entre eux, soit 42, ont repondu
par l'affirmative. Ce pourcentage implique que les
ouvriers ont davantage favorise la formation en
sylviculture que les COUTS en foresterie. Toutefois,
seulement 48 % de tOllS les ouvriers travaillant aux
soins culturaux des peuplements qui ont ete interroges
dans l'est de l'Ontario avaient rec;u une formation en
soin culturaux des peuplements (fig. 24).

Proportion des travailleurs en soins
culturaux des peuplements avec formation

Experience en entretien de peuplements
L'enquete a revele que 16 % de tous les ouvriers

travaillant aux soins culturaux des peuplements
n'avaient aucune experience anterieure dans ce
domaine. Le faible nombre de nouvelles recrues
pourrait ~tre attribuable a un ralentissement possible
de ce type d'activite d'amenagement forestier qui se
traduit par une demande faible ou, simplement, par
un faible taux de roulement de la main-d'reuvre. Les
ouvriers travaillant aux soins culturaux des
peuplements comptant quatre saisons et plus
d'experience constituaient 43 % de la population
totale (fig. 25), ce qui montre que ce secteur d'emploi
est capable de conserver un effectif experimente.

Experience en soins culturaux des peuplernents

100%

41 %

~
24%

16% 16%

0 % ---~jt~ ",~ ~j*!~ ~ tJr---
auclDle 1-3 4-6 7-10 10+

Figure 25Saisons

Seulement 48 % avaient une fonnation.
Fi2UIe 24
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Evaluation des ressources humaines
Le tableau 11 compare les trois types d'atout des

ouvriers. Seulement 22 % des ouvriers interroges ont
suivi des cours en foresterie, ont r~u une formation en
sylviculture et ont de l'experience en soin culturaux
des peuplements comparativement a 9 % qui
n'avaient rien de tout cela. Tous les autres (69 %)
avaient un bagage varie de cours en foresterie, de
formation et d'experience en sylviculture.

Evaluation generate du capital humain

-Travailleurs en soins culturaux des peuplements-

Conditions

I 

Travailleurs l?ourcentage

aucune scolarite en foresterie
aucune formation en sylviculture
avec experience en soins c~lt. peUP. 16 25
aucune scolarite en foresterie
avec formation en sylviculture
avec experience en ~ins cult. peuP. 22 35
!avec scolarite en foresterie
aucune formation en sylviculture
aucune experience en going cult. peUD. 1 0
avec scolarite en foresterie
avec formation en sylviculture
aucune experience en so~cult. ~UD. 1 2
avec scolarite en foresterie
aucune formation en sylviculture
avec experience en soins cult. DCUD. 1 2
aucune scolarite en foresterie
avec formation en sylvicultureaucune 

experience en soins cult. oeUD 3 5

~

~
63Total 100

Tableau II
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Migration de travailleurs
Soins culturaux des peuplements

Ve~~s37 ~~9afo)eurs

-1

""" 

;::~::~::;'""
des peuplements

63 travailleurs

1989

/

Nom~ absol)J. de nouveaux arrivanu
S ttavaillelD's l~ %)

Nombre relalif de nouveaux arrivants
16 ttavaillelD's (25 %)

Nouveaux arrivanu v~ d'auttes Ca1~ories d'~ploi

S ttavaillelD's (8 %)

Figure 28

Aspirations des travailleurs
Dans l'ensernble, 75 % des ouvriers travaillant

aux soins culturaux des peuplernents entrevoyaient
avec confiance leurs perspectives futures d'ernploi en
sylviculture en raison de leurs cornpetences et de leur
experience actuelles. Seulernent 17 % d'entre eux
n'etaient pas certains de leurs perspectives d'ernploi.
Cette constatation n'est pas surprenante puisque bon
nornbre d'entre eux etaient experirnentes en soin
culturaux des peuplernents. Ces veterans possedent
d'irnportants atouts a titre de travailleurs sylvicoles,
ayant suivi des cours de foresterie, re<;u une formation
en sylviculture et acquis de I' experience.

Nombre d'heures, de jours et de semaines de travail
La plupart des ouvriers travaillant aux soins

culturaux des peuplements (75 %) font une journee de
huit heures. Certains (25 %) ont indique avoir une
joumee de travail de plus de huit heures. Ces demiers
indiquaient une joumee de travail allant de neuf a dix
heures. Les autres travaillaient moins de huit heures
par jour.

La plupart de ces ouvriers (73 %) travaillaient
egalement 40 heures par semaine. Une semaine de
travail definie comme s'echelonnantdu lundi au
vendredi semble ~tte la regie dans Ie cas de
l'entretien des peuplements, bien que certains aient
signale une semaine de travail de six jours.

Le nombre maximal de semaines pouvant etre
consacrees aux soins culturaux des peuplements est
regi par les conditions biologiques et climatiques. De
nombreux facteurs influent sur la duree veritable des
operations d'entretien de peuplements : la
disponibilite du materiel, l'importance et Ie nombre
d'interventions, l'adjudication de contrats, les
conditions meteorologiques et stationnelles et les
facteurs humains.

Dans l'est de l'Ontario, les activites d'entretien
de peuplements se deroulent a diverses periodes,
pendant toute l'annee. Ainsi, Ie degagement chimique
et mecanique est effectue de la mi-avril a la mi-
septembre tandis que l'elagage est execute de juillet a
avril. La majorite desouvriers travaillant aux soins
culturaux des peuplements (54 %) accumulaient plus
de douze semaines, 6 %, moins de quatre semaines et
40 %, de quatre a douze semaines. Les explications de
ces fluctuations sont nombreuses. Ainsi, des
interventions dans un petit peuplement exigent un
moins grand nombre d'heures-personnes que les
operations a plus grande echelle, certains
peuplements ont une densite elevee qui exige de fortes
eclaircies et certaines for~ts exigent une attention
particuliere. Quelle qu'en soit la cause, les
perspectives d'emploi sont generalement plus longues
que dans toute autre type d'emploi en sylviculture.

Migration de la main-d'reuvre sylvicole
L'enqu~te a revele que cinq travailleurs etaient

des recrues tout a fait nouvelles en 1989 (fig. 28). Cinq
autres etaient de nouveaux venus dans l'entretien des
peuplements mais avaient acquis l'experience dans
d'autres domaines de la sylviculture. Les recrues
relativement nouvelles etaient au nombre de seize.
Elles n'avaient pas occupe un emploi en foresterie en
1988 mais y etaient revenues en 1989. 37 ouvriers ont
travaille aux soins culturaux des peuplements
pendant la saison d'amenagement forestier de 1988 et
y sont revenus en 1989.
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Seulement 13 % ont indique avoir suivi certains
cours en foresterie (fig. 33). 56 % de ceux-ci ont
indique avoir suivi des cours generaux sur la
foresterie, 25 % en techniques forestieres, 6 % en genie
forestier et 13 % dans d'autres domaines de la
foresterie.

Travailleurs en pepiniere

100%

Les cours de formation a l'intention des ouvriers
pepinieristes peuvent comprendre des corns sur les
vetements a porter pour se proteger contre la
mauvaise temperature, les blessures causees par la
poussiere et les arbres, les morsures et les piqures
d'insectes et sur les blessures associes a des
mouvements repetitifs. De plus, une formation leur
est offerte sur les methodes d'arrachage, Ie controle
de la qualite, l'elagage et l'emballage. Certains
ouvriers pepinienstes ont indique avoir r~ de plus
une formation sur la plantation et la preparation du
terrain.

La plupart de ceux qui ont r~ une formation sur Ie
travail en pepiniere (46 %) l'ont obtenue aupres de la
province qui possede et gere lapepiniere de
Kemptville. Parmi les autres endroits oil ils ont rec;u
une formation, mentionnons l'entreprise privee
(37 %), la maison (5 %) et ailleurs(12 %). La
formation allait de programmes reguliers
d'enseignement a une demonstration des plus simples.

Experience en pepiniere
L'enquete a revele que 42 % de l'ensemble des

ouvriers pepinieristes n'avaient aucune experience
anterieure en matiere d'arrachage de semis (fig. 35).

0%
~l. coil. univ. grad.Iec.

Figure 33
Experience en pepiniere

Formation en pepiniere
Nous avons demande aux ouvriers pepinieristes

s'ils avaient rec;u une formation quelconque apres
avoir quitte l'ecole et 32 % d'entre eux, soit 41, ont
repondu par l'affirmative. Ce pourcentage implique
qu'ils ont davantage favorise la formation en
pepiniere plutot que les cours de foresterie: Toutefois,
seulement 18 % de tous les ouvriers pepinieristes
interroges dans I'est de l'Ontario avaient suivi des
COUTS de formation sur l'arrachage des semis (fig. 34).

Proportion des travail leurs en pepiniere
avec formation

Figure 35Saisons

Ce pourcentage eleve de nouvelles recrues
pourrait etre attribuable a une augmentation possible
de la demande de materiel de reproduction en
pepiniere ou a un taux de roulement eleve de la main-
d'<Euvre puisque l'arrachage des semis exige beaucoup
de main-d'<EUvre et un degre eleve de dexterite et de
patience en raison de la repetitivite de l'operation.
Ce travail est exigeant sur Ie plan physique et est
sujet aux conditions metoorologiques changeantes. Les

Seolement 48 % avaient one fonnation.
Figure 34
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Evaluation des ressources humaines
Le tableau 13 compare les trois types d'atout des

ouvriers. Seulement 6 % de l'ensemble des
pepinieristes interroges dans l'est de l'Ontario ont
suivi des cours en foresterie, ont rec;u une formation en
pepiniere et ont acquis de l'experience,
comparativement a 33 % qui ont declare n'avoir rien
de tout cela. Tous les autres (61 %) avaient suivi
certains cours en foresterie et rec;u une formation et
acquis de l'experience en pepiniere a divers degres.

Evaluation generate do capital humain
-Travailleurs en pepini~re -

Cooditioos I Travailleurs I Pourcentaee

[iii~i1iii~

~~;:-;1%

!aucune 

scolarite en foresterie
aucune formation en sylviculture
~~exp6rience en peoiniere 37 39
aucune scolarite en foresterie
avec formation en sylviculture
avec exPerience en peoiniere 25 20
avec scolarite en foresterie
aucune formation en sylviculture
aucune experienc~ ~piniere 3 2
avec scolarite en foresterie
avec formation en sylviculture
aucune experience en pepiniere 1 1
avec scolarite en foresterie
aucune formation en sylviculture
avec experience en ooDiniere 4 3
aucune scolarite en foresterie
avec formation en sylviculture
aucune experience en ~piniere 7 6

::..,~:::j:[I,

:j1::::jjj:jj::::::::::::t;:::::::j:~jj~:§:j

,,::::::::;:;:;:;

Total 127 100
Tableau 13
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Sept travailleurs en etaient a leur premiere annee
de travail en pepiniere et avaient occupe des emplois
dans d'autres domaines de la sylviculture. Les recrues
relativement nouvelles qui n'ont pas occupe un emploi
d'ouvrier pepinieriste en 1988 mais y sont retoumes en
1989 totalisaient 17. Cinquante-sept ouvriers
pepinieristes etaient des veterans.

Aspirations des travailleurs
Dans l'ensemble, 81 % de tous les ouvriers

pepinieristes entrevoyaient avec confiance leurs
perspectives futures d'emploi. Seulement 13 % en
doutaient. Cette constatation n'est pas surprenante
puisque bon nombre d'entre eux etaient experimentes.
Ces veterans possedaient d'importants atouts a titre
de travailleurs sylvicoles, ayant suivi des COUTS de
foresterie, r~ une formation en pepiniere et acquis de
I" experience.

Besoins de per£ectionnement exprimes
56 % de l'ensemble des ouvriers pepinieristes

souhaitaient suivre d'autres cours ou recevoir une
formation complementaire. 44 % n'ont manifeste
aucun desir a cet egard. 24 % des travailleurs .
souhaitant se perfectionner ont affirme vouloir
ameliorer leurs competences en matiere d'arrachage
et les 76 % restants ont indique la preparation du
terrain et soins culturaux des plantations (fig. 39).

Demande pour des etudes ou une
formation en sylviculture

-Pepiniere -

n'etait remunere sur une base mensuelle. La frequence
de remuneration etait essentiellement a la discretion
de l'employeur.

Nombre d'heures, lours et semaines de travail
La plupart des ouvriers pepinieristes (89 %)

faisaient des joumees de huit heures. Tres peu ont
indique une journee de travail de plus de huit heures
(4 %) et ceux-d travaillaient alors entre neuE et dix
heures. Les autres (7 %) faisaient moins de huit
heures par jour.

La majorite d'entre eux (67 %) faisaient une
semaine de 40 heures, du lundi au vendredi, mais
certains ont indique travailler six jours par semaine.
La encore, les conditions biologiques et climatiques
regissent Ie nombre de semaines pendant lesquelles les
semis peuvent etre extraits ou les peupliers hybrides
traites. Dans l'est de l'Ontario, l'arrachage des
semis a racines nues est effectue au printemps, avant
Ie debut des operations de reboisement, et de nouveau,
a l'automne. Les peupliers hybrides sont traites a
l'automne. La moitie des ouvriers pepinieristes
travaillaient moins de 4 semaines, 35 %, de 4 a 12
semaines et 15 %, pendant douze semaines et plus. Les
explications de ces fluctuations sont nombreuses.
Ainsi, la majorite des ouvriers pepinieristes etaient
embauches pour arracher les semis a radnes nues
avant Ie debut des operations de reboisement et cette
extraction doit debuter des que les planches de semis
sont degelees. La encore, les petites pepinieres
necessitent moins d'heures-personnes que les grandes
pepinieres. Quelle qu' en soit la raison, les
perspectives d'emploi a la pepiniere Kemptville
etaient saisonnieres. .

% de Il8vail~

Migration de la main-d'muvre sylvicole 3S
L'enquete a revele que 46 travail leurs etaient des 30

recrues out a fait nouvelles en 1989 (fig. 38).
2S

20

1S

10

v~~~s S
57 ~~SatYo)eurs 0

-1

Migration de travailleurs
Pepiniere

//" """", -.f- lX'Po _.nom -cd. ...18 Champ d'interet - 8!C18p

"

\
Pepiniere

Figure 39

~~u(~ 'i,rveaux mivants

NIXnbre relatif de nouveaux arrivants
17 tr.vaill~ (13 %)
Nouveaux arrivants Valant d'.utres CRtegooes d'~ploi
7 travailleurs (6 %)-I

Figure 38

127 travailleurs

1989
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Scolarite generale et specialisee
Le tableau 15 compare l'evaluation des ressources

humaines dans les quatre groupes d'emploi en
sylviculture. Les travailleurs sylvicoles de l'est de
l'Ontario sont assez scola rises, environ la moitie
d'entre eux ayant termine leur COUTS secondaire et pres
du quart ayant rec;u une forme quelconque
d'enseignement postsecondaire. Cela dissipe
l'impression que les travailleurs sylvicoles etaient
peu instruits et, prindpalement, des decrocheurs du
secondaire.

Enfants a charge
Les ouvriers travaillant au renouvellement

forestier ont indique avoir Ie moins grand nombre
d'enfants a charge, suivis des ouvriers s'occupant de
la preparation du terrain. Les ouvriers pepinieristes
et ceux travaillant aux soins culturaux des
peuplements avaient Ie plus grand nombre d'enfants a
charge. Les travailleurs sylvicoles sans enfant
etaient principalement ages de 15 a 24 ans. Ceux avec
enfants avaient generalement de 25 a 34 ans. La
majorite des ouvriers avec enfants en avaient de un a
trois. Les autres avaient quatre enfants et plus.

Investissement en ressources humaines
Tableau 15

~~~~~

1.55% ont complete
d .'secon atre

1.43% 

ont compl6t6 Ie

isecondaire

.56% ont complete Ie

secondaire

* 52% ont complete Ie

secondaire

,,~~Ie~ci9i~~Qe".10% formation en

Domaine principal:

foresterie ~enerale

.19% formation en

Domaine principal:

technologie forestiere

.25% formation en

Domaine principal:

foresterie generale

.13% formation en

Domaine principal:

foresterie generale

~

36% avec formation

Formation majeure

Source: priv6e

.62 % avec formation

.Formation majeure

Source: publique

67% avec formation, 
Formation majeure

Source: ~ubliQue

* 32 % avec formation

* Formation majeure

Source: publique

r~§#~~~ere

.48% avec formation.21 % avec formation .48% avec formation 1+18% avec formation

I;§~n~§

.45% aucune saison

d'experience
.Roulement 6levee

*22% quatre saisons et

plus d'experiences

Probleme pour retenir

la main-d'oeuvre

16% aucune saigon

d'experience

Roulement elevee

~3 % quatre saisons et

.0% aucune saison

d'expirience

.Roulement elevee

.52 % quatre saisons et

plus d'expiriences

, 

42 % aucune saison

d'experience, 
Roulement 6leve.e, 

32 % quatre saisons et

plus d'exp6riences

Probleme pour retenir

la main-d'oeuvre
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travailleurs a partir de ces trois valets combines. Les
lacunes entre les qualifications professionnelles de la
population de travailleurs et les normes preetablies
pourraient etre identifiees. Elles pourraient servir a
faire des normes souhaitees sur les qualifications
professionnelles un objectif realiste et montrer la
quantite d'efforts et de ressources necessaires pour
donner a la main-d'reuvre des qualifications
professionnelles reconnues. Les resultats de cette
enquete sur la main-d'reuvre dans rest de l'Ontario
offrent une chance unique d'evaluer la valeur des
travailleurs sylvicoles en fonction d'une norme
predeteiminee sur leg qualifications professionnelles.

L'accreditation des travailleurs pourrait
permettre de s'assurer de la presence d'un bassin
durable de sylviculteurs qualifies. Les travailleurs
accredites pourraient trouver de l'emploi pendant de
plus longues periodes. De plus, ils pourraient
probablement toucher des salaires plus eleves et un
revenu plus important grace a leurs competences
accrues. D'ailleurs, des travailleurs qualifies sont
mieux en mesure de faire face a des conditions de
travail dans un milieu quelquefois plus rude et
subissent mains de blessures. Enfin, on pourrait
s'attendre a une diminution du taux de roulement de la
main-d'reuvre.

ces travailleurs doivent avoir reussi un cours accredite
sur Ie maniement d'une scie a chaine sous peine de se
voir refuser un emploi sur les terres de la Couronne.
Un faible taux de roulement de la main-d'reuvre et un
pourcentage eleve de travailleurs experimentes
peuvent egalement expliquer Ie peu de nouvelles
recrues.

Un pourcentage eleve des ouvriers pepinieristes
ont indique n'avoir aucune experience en matiere
d'arrachage de semis. Ces ouvriers sont des recrues
tout a fait nouvelles dans cette categorie d'emploi.
L 'explication plausible est un faux eleve de roulement
de la main-d'reuvre parce que l'arrachage des semis
exige de nombreux travailleurs possedant la
dexterite, l'endurance et la patience necessaires pour
executer des mouvements repetitifs. Un autre facteur
qui peut influencer Ie nombre de nouvelles recrues
pourrait etre les fluctuations de la demande de
materiel de reproduction en pepiniere.

Evaluation des ressources humaines
Le bassin de sylviculteurs qualifies dans l'est de

l'Ontario est insuffisant en raison d'un manque de
formation en sylviculture, de cours en foresterie et (ou)
d'experience sur Ie terrain. Cette penurie de main-
d'reuvre qualifiee peut etre correlee au rendement
insuffisant des travailleurs qui peut entrainer une
augmentation des couts d'amenagement forestier, une
mauvaise performance des peuplements, un taux de
roulement eleve de la main-d'reuvre et la perception
qu'un emploi en sylviculture est a court terme.
L'absence de sylviculteurs qualifies est attribuable a
des obstacles comme la nature saisonniere de l'emploi
et la difficulte de travailler dans des environnements
inhospitaliers. Une approche qui contribuerait a
regler ce probleme est la mise sur pied d'un
programme general d'accreditation des travailleurs
sylvicoles.

Un tel programme permettrait d'elaborer des
normes sur les qualifications professionnelles
auxquelles pourraient aspirer les travailleurs. II est
essentiel d'etablir des objectifs particuliers. Ainsi,
les objectifs pourraient porter notamment sur
l'accroissement de la productivite, sur la
sensibilisation a l'hygiene et a la securite au travail
ou sur des apprentissages particuliers. L 'evaluation
des ressources humaines de la presente etude pourrait
servir de base pour mesurer toute amelioration
apportee aux qualifications de la main-d'reuvre apres
la mise en reuvre d'un tel programme.

La definition des competences necesssaires en
sylyiculture, dans Ie cadre de l'enseignement de la
foresterie, de la formation en sylviculture et de
l'experience pratique, permet d'elaborer des normes
sur les qualifications professionnelles des
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travailleurs ont gagne pres d'un demi-million de
dollars en 1988. Ce chiffre a ete estime en
multipliant Ie taux moyen a la piece de dix cents par
semis plante par les 5 385 868 semis plantes. Plus de
80 % de ces travail leurs habitent dans rest de
l'Ontario et il est raisonnable de supposer que ceux-ci
ont consacre un pourcentage important de leur revenu a
l'achat de biens et de services dans cette region.

Un fort pourcentage des ouvriers travaillant au
renouvellement forestier et aux soins culturaux des
peuplements n'ont tire aucune partie de leur revenu de
la sylviculture en 1988. Certains travailleurs
sylvicoles etaient des recrues tout a fait nouvelles et
d'autres etaient des recrues relativement nouvelles.
Le tiers des ouvriers travaillant a la preparation du
terrain ont gagne la totalite de leur revenu comme
sylviculteur, contrairement a un nombre tres restreint
de travailleurs dans d'autres groupes.

Des emplois exterieurs au secteur forestier etaient
la principale source de revenu d'appoint des
travailleurs qui ont arrondi leur revenu tire de la
sylviculture. L 'assistance publique etait la deuxieme
source en importance. Les revenus d'appoint tires de
l'exploitation forestiere etaient faibles et ceux tires
de l'agriculture se limitaient aux ouvriers travaillant
a la preparation du terrain.
Contribution a l'economie .

La main-d'reuvre sylvicole a enormement
contribue a l'economie de l'est de l'Ontario, tant pour
Ie nombre d'emplois engendres que pour les revenus
produits (fig. 41).

Main-d'oeuvre sylvicole
par groupe d'emploi

---"'"" ~
Pqlini~c

24% Figure 41

Les ouvriers travaillant au renouvellement
fore stier formaient Ie groupe Ie plus important et
etaient au nombre de 319. Les ouvriers pepinieristes
se classaient au deuxieme rang et etaient 127. Les
ouvriers travaillant aux soins culturaux des
peuplements etaient au nombre de 63 et ce1ix
s'occupant de Ia preparation du terrain formaient Ie
plus petit groupe, avec 21 travailleurs.

Le renouvellement forestier a Ie plus Iargement
contribue a I'economie de fest de I'Ontario. Ces
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Glossaire

lndustrie des services
d'amenagement fore stier

Entreprises effectuant principalement des travaux de sylviculture, de voirie
forestiere et de protection, de planification et de mise en valeur des roms.

Main-d'oeuvre des
services d' amenagement
forestier

Personnes agees de 15 ans et plus effectuant des travaux de sylviculture, de
voirie forestiere ou de protection, de planification ou de mise en valeur des
forets pendant une saison donnee d'amenagement forestier. Cette main-
d'oeuvre comprend egalement les personnes effectuant plusieurs activites
combinees. Elle exclut toutefois les bucherons et les travailleurs des pates et
papiers et des autres usines de transformation.

Acitivites de
renouvellement fore stier

Creation de forets par reboisement (ensemencement ou plantation) et par
regeneration naturelle (amelioration du materiel sur pied).

Travail en pepiniere Production des semis, des semences et des boutures necessaire a la creation
d'une nouvelle fom.

Formation en pepiniere Enseignement des methodes de plantation, de preparation des planches de
semis, de soins culturaux, des peuplements d'arrachage des semis et autres
activites necessaires a Yobtention du materiel necessaire a la creation d'une
nouvelle form.

Sylviculture Art de cultiver un peuplement forestier.

Main-d'oeuvre sylvicoles Groupe de personnes agees de 15 ans et plus effectuant des activites de
renouvellement forestier, de preparation du terrain, de soins culturaux des
peuplements ou des travaux en pepiniere pendant une saison donnre
d'amenagement forestier, y compris celles effectuant plusieurs activites
combinees. Les bucherons et les travailleurs des pates et papiers et des autres
usines de transformation sont toutefois exclus.

Folmation en Sylviculture Enseignement des methodes de regeneration des forets necessaires pour cultiver
et entretenir un nouveau peuplement forestier. La formation peut porter sur
1a preparation du terrain, Ie renouvellement forestier et (ou) Ies soins culturaux
des peuplements.

Travailleurs sylvicoles Personnes agees de 15 ans et plus qui travaillent pour Ie ~eur public ou
prive et touchent un salaire ou des profits pour les travaux de renouvellernent
forestier, de preparation du terrain, de soins culturaux des peuplernents ou des
activites en pepiniere qu'elles executent pendant une saison donnee
d'arnenagernent forestier, y cornpris les personnes effectuant plusieurs activites
cornbinees.

Preparation du terrain Operations necessaires a la preparation du terrain, en vue de la creation d'un
nouveau peuplement forestier, grace a l'elimination des debris ligneux et au
controle de la vegetation indesirable.

Soin culturaux
peuplements

des operations necessaires pour entretenir un peuplement forestier bien implante,
a tout stade de sa vie.
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La main-d"oeuvre sylvicole dans I"est de I"Ontario
-Un profil socio-6conomique (1989) -

Dependants

Nombre
d'enfants

Travailleurs en
renouvellement
forestier
Nombre I %

Travailleurs en
preparation du
terrain
Nombre %

Travailleurs en
soins culturaux
des peuplements
Nombre I % Nombre %

Aucun

1

2

Lieu de residence

Lieu

Travailleurs en
renouvellement
forestier
Nombre , %

Travailleurs en
preparation du
terrain
Nombre %

Travailleurs en
soins culturaux
des peuplements
Nombre % Nombre %
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La main-d'oeuvre sylvicole dans I'est de l'Ontario
-Un profil socio-economique (1989) -
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La main-d'oeuvre sylvicole dans I'est de l'Ontario
-Un profil socio-economique (1989) -

Sources additionnelles de revenu

Travailleurs en

pepiniere

Sources

Travailleurs en
renouvellement
forestier
Nombre %

Travailleurs en
preparation du
terrain
Nombre %

Travailleurs en
soins culturaux
des peuplements
Nombre % ~Nombre %

Exploitation
forestiere

~;

;;!~I[;1'{;;~::i:;::::::::::::::::;;:::;:::::I::I!::::~:!::

::1;]

l)i111:::::::i:;;:;;:;:1~:JPapier/Bois Q'!;!;;;;:J1i::i:Ni;[QcJ
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9,,-1 \:Pil

Non forestier
,c,c,

;J~~;;
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@!;t

;$$1.-.j4~:1

Agriculture

;. 

~C
~ 1;1.

]!;§:I

)))JW

Foresterie(a)

"".,.".,. 

.,.".,.".,.".,.",.,."""".,.::~~A.:.: 
;;::::::::;;ili;;;~~A;;$~§

::JQ;$;;:::::::::::;::::::::i;;I\~

~;~;

;,~;

Fonds publics

m:::!;::;:;'j'(~,J

;;Z?l:::i::::i

j.r~J

::;;:::::;::;-:::~ ':;;;;;;;j;;i~::#4;J;::!~ J6J
Total I :!i::iiii!i!ii;;,QZ[;ljj;;;::&;1;;JOO:: .ccc""c.cc., "i;!::!i!i::;;iJ2Ji;;:]:]iN:::::;;jjoo

Foresterie(a): Se rerere a un emploi en sylviculture
n'ayant aucune relation avec les pepineres
et qui conceme l' evolution la croissance et les soins culturaux
des plantations.

Colonnes(l,2,3) Sources de revenus supplementaires des travailleurs
qui tirent de 25 a 75 % de leur revenu brut d'un emploi sylvicole.

Colunne(4) Sources de revenus supplementaires des travaiUeurs
qui tirent de 25 a 75 % de leur revenu brut d'un emploi en pepiniere.
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La main-d'oeuvre syIvicoIe dans I'est de I'Ontario
-Un profil socio-economique (1989) -
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